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Ut.
41110. Anunée. oJe suis dwisc légè3re et vais de fleur- cn ficur. " 411î*c. Alitie.

VTOL. IV. 1>E'l'l'

L'UNION
Uri

COMMUNAIJTES.

Mit :-Amis,a lamalinée est bell.

Amib, Ch que la vic est belle,
Dans crs jaunri comnmunautés!
C'est lignagc la Plus fidèle
Des ci lestes félicité~s.

Cé'lébronis la lire allé~gresse
Dus plus heureuCîx jour

Qui fûIt ofriert, . l:ijeinesse:
Du ii iiibeiiujour

Chiantons Saisneut Ilit.r&sgbk, retour.

Bieun douce est la rccoiinais%3nct
l>o l'accueil le pîlus généreusx
Le recevoir eatjg)iiiaîce,
Le donucer et le pîlus hueurcux.

Céleabrous,&c.

J!amais l'indunstrieuse Abeille,
Moisu ses banquets et tous ses jeux,
Ne vit une gaitd psareille
A celle qui rèêgnten ces lieux.

Célébrons, &a.

Le plaisir, sur une autre pla;c
soit nous attirer autrefois
Mcis il %lent enfini moins 1oiaýc
Passer un beau jour sou% nos toits.

Célébrons, &c.

La î.luuuî imipuissanîte rt.'ze
De retracer tant de bonhleuîr
Et noè~me la riante mnuse
lPâlit devant ce grand labeur.

CClIChrons, &c

O toi, qui dl'un roi intrépide
Visites des climatso divers,
Abeille, d'unecaile rapide
V'a l'annoncer à l'univers.

C. îléblrons, &:c.

Toi, dont l'ingî3niente adressc
Se pîlait (tans l'essence dus ilurs,
Voici la fleur de la jeunesse;-
Un sdoux miel remplit touas cceurs.

Cé!ébroils, &c.

Oh! quelle abondance nouvelîle
A ta ruche vient de s'otfrir !
Snurce d'amitié fraternelle,
Qu'on ne verra jamais tarir.

Célébrons, &c.

TO.OUR CONFRfzliE or

Melrome, kind iedsk, welcome ose and ail,
%W4,co=e; chers f'u!rri, to car collerv ball.
WldSmye,p CoMPUaib whffl -wo rompre,
IVelcome,.tbzcs.wlcOMsv, to olt upÀblc cheer.

SÉ~MINAIRE DE QUÉBIEC, 17 Jluinx. 1852. 32

l(owe long thue ligne sectmstili thsot hippîly day, giesd an .epi lo le-,rnain
%Vlieu we'lli sec yoti, coniîiioni, iîa.w far far airs)'; às laisser l'armée potir ilettre leturs faitlit l
'lie ioturs fly faut, but tIse day, scenu to crecîs les et letrs cflýts eil f.1reté.
1 tbink really olsi tîme lias bren falling osleep. Un a tic l'uitnée tiItt~taar

Proni thet tinie tlbat sol ra ises lier ilusling lica a(uteiltsîlt*Iv e30JL

<>'erNeptutte's îroîid kingdonl bc$lîrîilkl'i l setl roit, prit pO03itiOlt cit lleu dc lat ville. sizir les
Tilt the veiper biell toll's wari ilat evcntide's uesrt hautteurs dl'où elle coîtlulilçl i 1buîêilr
Yu arc always rcuueîuber'd, frieusis wlioiu etorscroc. der la ville datns la nuit (ltt J 2 att 13 Jiiil-

To n1ary, our Mtitier, each time tlit ive Lkucel, lt
W'e, oîîr prayerz effr iii fur your ooafety and %veut icetLles plts belles iiaisols docla ville
IVeil ki.nwieig thant 31ary's intercessin oaboya, devinrent la proie dpsfltiîîiiîes.
Witt poreîerve froua ail baro tîjose frieilds wloro ive Danîs le même tetmps, WVolfe faisait

luire. raVagcer P'ile d'Orléans et les pa.roi.sges

rîîen wcleoiiac, dear friendi;, re ingctber relîeai, sittuées ait bas dat Sa-ut iý1untnioîcntcvjtis-
Our licarta arc wvitiîjys andi warii grctings relilete, qu'à li1 rdalbtlie. .Les Canladienis retr.tn-
Our ayms art extendesi, witli jo) an receivc cités à l3eaupurt Voy-ttient brler flîr.
Tliosc,whoc tmeeting ive clicrisl, whmose parting w'lil niaisolls et rava-er leturs terres, sans lioi-

voir les secouîrir. Les feînîxîes et les cil-
fluas (tti tombaient entre les mains des

Jet.vainqueurs, étaient traités avec lia derîuie-
13m.rAIiLM tir i'ONTNMOIENCY. re inuîlmanîité dans pltusieurs cuîdruits.

31juillet 1739. Cependant les français ne biotigenicat
L'escadro angêlaise forte de 20 vis- lias. Après beauîcouîp de délais le gùii--

seauîx aie ligne, d'lui pareil notmbre (le rai Wýolfe,ne v'oyant point d'attire alturita-
frégates et auîtres bttiies dle guerre tive que d'attaquer le genéral 'Mouutcalxn
plus petits et d'liste mnultitude (le trains- par son flranc gatîclie datîs la, îusàticu ,1ti';l

îîorts, était arrivesr heuîreusemnt le 25 s'était ehioisie, plit larsltoidu î:ir.,
jutin. Blientôt l'ennemni etit, près <de 30,000 passer le gras (le l'armée tic l*iste d'Orlé-
.somnmes de terre et de mer (levanat Qtîé- ans à l'Alige- Gard ien,etd erhrt.J
bec. gciés polir fncîlir la rivière ý'lo:,ttmloreuIcyI

L'armée ang-laise débarquta cil dett'ç nîs Monlealni atvait déJà fait rzcu,.saitilàa
dlivisionîs suîr P'ile d'Orléanîs et vint pren- et brtîflui ceux qui exi taiet frusîré !c
(Ire position à so- extiémité stîpérictire ce eûé le généra l anglais dtut tournier scil,
0ix face de Qtuébec. fattenîtion ailleuîrs. Il ordoltîna à q~uelquîes

Le génétral Wolfe cependant, ap)rès vaisseau\x da tâcher dernomeaaaesî
avoir examiné la situation de la v'ille et dc la % à lIe. S'il réuîssissait C'. s' putlva.a
cie l'arnmée franîçaise campée à Bcuport, mettre *,on *armée à terre à l'uittest de Quet-
trouva les difficultés do son entrePrise jbec, la position dtî général Mjutcali éù-
ecore plus grandes qu'il Un les avait ta tournée. La force tic caAtte pOuai'iXi
stupposées. D'tun cÔté, "'ne ville bâlet consistait, toute dans l'impolcblilt(é de
stt- mi rocher inaccessible ; de l'autre, capsgc ete imPossilé d4spa.-

unîe armée niomb>reuse fortement rel.ran- raissait, l'ordre jle bautaille (levait. û:.e.
citée polir en défenidre l'approche. Il pa- an(Jositôt chang2fé.
rait qu'il commença dès lors à avoir (les Le 18 jiitet, les ennniùs tenitérent

i <lotutes sur Io résti!tat. Ses titonnements pa~ssage avec deux vaissenaux de g.î.r. *

dévoilèrent ait Général Montcalm l'indé- deuîx chaloupes armées et df-ux transi!
c.-sion de ses plans et le confirmèrent ports, et malgré les boulets de ,a la .
dans sa résolution de rester immobile dans l'éxèctîtèrent avec la pluis granude f-icilte
son camp de Beauport. Ne POuvant rap. enserrant de près le rivage de lu. Pointe.-
jirocher dc Qutébec, WVolfe résolut en at- Lévy. 'Mais l'examen aIe la ocôte Iur
tendant ajn'il découvrit quelque pointviul- fit regarder hs dêba-rqtcîneut ciii ru*la vlu
nérable pour attaqjuer Montcalmx, de b)om. et le Cap-rouige comnme trop clsarizeux, et
barder la ville el dc dévaster les eampit- nprèsnavoir poussé tut doutacliemncnt juta.



qnhu h la ,iueaux porunls ~ r faire
tics prsonnîiers, le gêîîèrîul Wuolfc nie vit
l'Isis Xnautte partie il prendre que d'aborder
dIe fronît les t.t-tcleuc is Fran-
çais ti s.5 ei Vr.Lattaque du leur
<itoite. et de~ leur centre prl!ses.taut troll <le
<Ititgeli, il décida dle Iliiteu -,es pflbrts à
lcîir gtuelhe ei uîtîuî eui fronît par
leILuu S:t. l.:turc:ist et en 11hîne p-ar lit ri-
Viète iir<c. ~ otset queLles fitrent
ees dispositionts.

Lat rivi, (ulîedi Monîtmtorency. quilt
weciiiviit étanit p>ré dit 1bllv plus clevée
que la drtite, il y it aiigtneîuler les batte-
gles qu'ill avait déjà et qluîi enfilaienît
lxir de'sbis hi rivière les rt.iceuit
îles! 1Vr.tiiçtizs. Le îîoîîbîe les c111to s),
iirtiers oit Obusiers tlt porté à plu <le

Wi. fi it esclotter etistuite stur les ltécufb
îkiîx tranusports portant ch-aîi'lun qtîîator.c'
pièces <le emtutis, l'lnit) dr(]oite et l'attire,
à agnetille dVile petite redoutte eii terre,,
ctevëO sur ILc rivago,ati pied tic la'
Toute (le Coînrvill<' lulin di.fendtre l'enitréec
de cette rote qui conduit sur la haitiemîr
et le (lu~ <it gîté Je tlontitîorciîev
eii bas (te la chutte. Le 1fui de ces trans'-
ports (levait ie rottsur ccite fedoitte,

i réduitse ant silece et couvrir l:î iar-
(cIte desa;ssai . itts su&r ce puiîît accessible
duenotte lignuc.

Le ceitiurloii (le soixaiîte cnons vint
cgîi;llite se placer vis-ià'-vis le la cluâte,
psitir protéger le passage dii gîté, dtit lienis
venaons îil prler, aux trou îles qui devaient
desin.ho dlu Caînj> dle PneGri
Ainîsi 1IS bîotelles à l'eu clt:vztient tonîner
cont tre I"te gaunche <le l'arnîée-deM3ou t-

%7ers inid t, le 31 juillet, elles ouvrirntt
leur feu. Danis le mêîme temps le généèral
11olf.. filînîtu ses cî,oonnes d'attaque. Plus

d12 1,500 berges étaienit en mnouvemnt sur
le ba.ssinî de, Quîéhee. 1,200 grenadiers et
tino partie do la bîrigade dit géniéral Mlonck-
toîisiuîrueeu à lit l'ositt-Lévy, pour
venuir d1ébýn'queîr enître le cenîtutrion et les
transports êéchoués. La seconde colonnie,
comp'osée (les hîricnides Maîrray et Towîî).
shettî, descendit <les iauiitetîs de l'Aitge-
Gar.l icig pour vcenir, par le -lié, se joindre
à la preuli ère colonnte .11i\ pieds (te Il. rui-
te de Coirville, afini d'aborder ensemble
celte rotite et les retrîaeliamnîts qui

Favrsiaiet.Ces deux corps formalient
6,000 llottumes. Un troisième corps de
2,000 soldats fuit chargé de remonter
la rive gauche clii Monitmorency, pour
fitichîîr cette rîvriére à titi gîtlé qui est
à une lit-iteci evironî de la chûte, et qui
était gardé par tin clètachament sous les
ordres de Mr. de Beetia.A une
hteure, ces 4 rois co'oîmn1cs étaient en Iuiat-
elle r'olu ex-.éc tuer un plan d'attaque
qi aitrait été bcaucouip trop Complexe
pouir îles troupes inoins disciplinées qiic

clsdtgénéral %Voile.
Ls géiméral. Moiîtcaitii, quelque teip!

luicer.tiii str le point qui allait êtreais-
.sailli, ava it envoyé ses ordres sir toutte lu
ligne, pu0:11 se tenitr 1rêt3 à reponsser le:
ennemis 1 rirtut ou ils se pîrésenteraienît
miais lientôt leutrs muoivemîents firent con.
nititre le lieu prê:is où ils voulaient opé.
rr t 4 rIôitiqtimcnt, cît où le gêné.

de Levis se préparait à les bien rece- 1
voir. Celuti-cri dteî r om e tilt
%econîis tic M. do0 lelîelltlgny', et Ordon-
nal à uin petimt parti <bt sivre les init-
vements dit corps anglais qui allait l'Ltt- C
taqucr tu gu%é du Monîtmorency. Il fiti
demanu'der ci mitme tcinîîis quelques ba.
taillons Lie régi'ers <lit centre pour Il.
sotienir cii cas (le besoinî. Le général
Monteilni vint à deux heures emînutuer
U: situation tic sa gauciele. cii pareourtîtt
les ligueos, npproîiva les dispositionis du
chevalier (le L.'vis, donna dec nouveaux
ortl*cs et reftrilia u centre tîfl d'ëètre
plus à po)rtee d'observer ce qui se pas-
Naitl partut:troi.s batigillons avec quelquesa
canadiens (les Tlrois-Rlivières vinrenît
renforcer cette aile çrmiehe ; !a plus -rail- t
cle partie Se 1111ça en réserve sur lit gr-ai-
dic ltii (le leaiiport et le reste gittgu'i le
gué <défetndu par M. dcl- Repeutignv. Cet
Olliccr av-lit été a.ttaquéic par lit colonne
al~ilis< avec lissez dle vivacié ; iais il
l'avait oblxgée e'ladoursn ître.prise
apJrès lui v i s qulueiolînnies hors
(le voinhit. La ruirmite de ce. corps lier-
Suit aut renfort quli nrrivalit à M. de Replen-
tigîîy- de relitoisser chiemin et de revenir
sur le tlîé:tre de !l principale attaîque.

cennr.sri»%D.%.NCC DE
S A f«N'T- Il YA CI1NT Il E

CImEns Çoxçanns-Si la parc'le ne
volts suiffisait pas, disiez-vouis, pour eNpri-
mer lessentiîncus (le votre coeur, ou danc
troll verotis-lotis une î..%I,re5&.Ofl qui soit
en harmrouie avec la vivactt de notre
reconnaissanlce 1 Nous les avons senties
(le toute la force dle nos âmes, muais coin-
ment les redire, ces vives et sublimes
jotglç-anCýes que tiont; a présentées votre

nos coeUrs quand nous (-tions ait milieu de
volts, recevanit <bans vos paroles, dans vos
regards, dans11 VOS serreflle.n5 (le main des
siglies si expressifs (le votre chaleureuse
affiectiotî, qîte c'était bien là, eni eflat,sui-
vant l'expression de votre gracieuse chian-
soi), 1 l 1 ii-

ue!, a-cQifticitéi.
Nous avons vu -alors que le coeur a tics

replis cachés que la douce mnain de l'a-
miitié sait déeploy'er. IÇon, jamais, notus
li'liésîtotîs pas à le dire, ,jamais élèves (le
collége n'ont prvis pasit à mue Ç fèC si belle.
Et polir nos u speuit-ùtre dans cet
avenir que quîelquiefois nons révoeis si
beau, le bonheur ne se présentera à notre
coeur si pur, si riants S«atisfe.ant à uia tel
degré nos faciltés ot nos cens.

Que de charmes el, e flet pour nos yeuix
nos oreilles et nos coeurs dans tout ce que
nouls a offert votre nfertctix et inagni-
fiqle acculeil! Cette pompe solennelle aut
milieu de laqu elle s'est faite notre enitrée,
ces dé.-ortionissîlend idesde vos cou1rs et
de vqs salles, cette illumination féerique
de votre pieuisechapellje, cette prOiuie-
miale délicieuse à àlaizerets, cette cour-
toisie de ladétiomination de 1lle de St.-
Iiyacinite, et dit monunnent que vous y
Voulez élever, ce voyage ail majestueux
Sault-Mont-Morency, cette visite si in-
téressante ile la Citadelle, ces concert$s i

inrmonlieux du soir, ces discours où votro
1n1tu a paîrlé liti Itingugei si flatteur I-out

lotis, et tout celatt au seli wu à I*aslleet de
.elle cité célèbre que la plulvart d'ente
toits voyait pour la première lois, att lui.
jeu <le ces sites donît la licauté inu ôiqit
)Iloige Ilâme dlants une indélfinissale é-
notionî d'admiration et lat disposc à lPexal-
attou de.s seuîîitnents . . . quelle suite

l'eclîîntîneispour nios coeursb
Si la~ bonheur le plus1 dl-Iea1 à geâter

~st celui <le donner des jouissanîces auix
titres, oli ! que vous devez être hieureuix

l'avoir su nus préparer une fèle d'ligtic
elle mîagniîficence, si féconde pbotur nous
enî satishîctiotîs (le touite espèýce

Nous voliriolis pouvoir exprimer notre
trrziittitde et notre 8flýctio1î avec cette dé.
icatesse ing-énieuse solis laqlttel-le :,e pre.
sentait votre amitié lorsqu'elle lious offirait
ces li'-zrsestlènonstratti5 <le votre bien-
vi'ellaiiie.

Mais, ô nos amis, ce n'est pas seule-
tuent tile délicietîse jouissance que voits
avez prépanrée à nos coeurs. La solennité
(le notre accueil jette srr notre institît-
tien un honneur que nouts savons aplîré.
etier. Vous, élèves <'une maison distit,-
gîtée part soli ancienneté, Ies hîommîes
étiniens qu'elle n fournis, la science et le
z.èle (le ses prof'esseuirs actuels, le <lève-
loppenient, et la force de ses étuldesý, le
notuIbIIe extraordintaire dc ses écoliers,
vous éè"'s-de la premiére mnisorr <lédtî-
catien peut-tre de l'Améêriqtue, eii nous
unissant à vous patr ces liens étroits, vouts
avez, ce semble, niais en compromettant
votre juigemenit, volts av4ez proclamé entre
nous et vous lin rapjîroelicineiît qui est
bien glorieux pouir netre coilège. Nous
nous% effrrerois <le nie point vous faire
riti-ir (le cette fraternité que vous voulez
voir à jamais réguier entre le Sémiaire
de Quéêbec et celuti de St. Hlyacinthe.
Après toutle moyen sea~sinple,en tiutant
qu'il dépendra de liotns.

Pouir arrive: à ue distance plus rtuppro-
citée de la position que vous occtupez, nous
tâcherons de marclher sur vos traces.
L'exentple de votre piété, dle votre travail
assidu, de -votre amour pour l'étude, de
votre docilité envers vos maitres, qualités
que l'on vous attribue, et que nos regards,
quelque rapides qu'ils aient été, ont sa

dourren vous, cet exemple nous en-
coiragera. En avart encore, ehors amis4
en nivaut dans la voie des lettres et de la
vertu. Mîontez encore ces sentiers es-
CarpléM d'une hiautte éducation, où vous
êtes déja si êlevéýs, et tendez.ioits larmain.
Avec cette aide si douce et si unlissante,
petit-être pourrons-nous gravir apriÙs vous,
jusque anr le sommet de cette montagne
de la 3ience, d'où l'on doit jouir d'as-
pects si(grandit -es et si sublimes.



Dloltre2-nolaus de plus en plus,comnt t'one p:6a îiUa o humle ruche ! N, nu i visiter Cette ville. Cetto nouvellequî
parc à se5e!r SN retiios et si pituI e, ces deux objet% poroîsa . t'en peindre le bonheur, fuIt ace3neillio pur tir cri do jcic vint

de i13erecpltsi dets ~Sur trcau:ins ut !rie one vtaa im a plus que rnous lit pourrons à l'avellir >encore hâûter rsdctravail. Vers trois
at iasea platsue I.:no: travaux latirb ponr nous ve et le guotîer sans le retour des nmêmes circuits- limitres et u~ui. t~.'t~attae .u

coniricté t'eugsae:aa dans ces jouas je iaa'tre jeunes- tanee't. Ti te souviens suns duittu de ce sious reoinen 11o11 entrotlnant dui
de, au milieu des dacaueaus<e l'amaitié et de l'es- voyage que flons elîtreprMens larn j seul objet quli nlous avelipait allors; l'tir.

Chers ais îIerigitez unite exrsso ; nos dernier par (lit beau jour dii moil; de .lum. 1. îwée de Ceux qui nouis avIaaent SI bienr
Ceurs L'est ime wie vsons paorte la ville (Tout vous cêis Nus allions visiter desconfrères que nious aellitis l'ete Passé Lm <lire flOus lébes-
i~sie ci i'esjaoir, l'a egstée reverser sur ceuix que ne Connaistions pas pouir lu plupart, mais pL-rioîis d'égniler.

',oa s rîe ""' *arsl nnclaacq'lenas dont la renommée noits a it fait auitant Qutre d'entre nocus faurent ptcxeti
%oegg léanoignr Oh 01 commtsenrt vus dire tout et qu'il

y avait d,3a-rdaiale et d'tuortle pouar nous, dans ce d'amis. L'accueil gêîîL-eux, l'extrêmes 'Sentuielle sur la plaite-furrni' du jardisi
concours qtc 111114 avons trouvé iur noire îaatbieîîl'eillanci- dont notus <àics sans ccessel Yotrtiotiiier coîsîtssancc dit bateau via-
dans les regards sipleins d'îaieelldotd.î'gu ient ous l'oh)jct,nois lièrestntlu inýtanit, avec es peulr, sitôt qui'ils le vcrruînupl-t dans le purt.
saluer les pinss hounorable$ Citoyens; dans l.a préstnce (siso dléptL*tlindee-

il notre arriveci dtasns la bénétdiction dus sudirabi le ieillx aid'une amitié si étroite, uneede: écoliers de cia-
et saint Arclaesùque, qasi a delaté son coeur paour saoas queC nlous ne pûmies nouîs cut séparer, ;JqLl Ci-westS se tint pite a dlesc-endre sur
Yreceroir commne 'es essfans, dans lesquels il a bien qu'à )a condition si ilin réunit ce ttc Id uipu rcvîtis ufre tur
voulas nous le dare, Il reoatdes tipéranccs paour la nénopisà t. ytith nai dbrue n.
cause sacré~e de la relaganas. Checrs aists, vous qui nclaiusàS.H cntelasà.éaumn.

tavezai bien parier le laza;aeç des âgesaamets saIs et Québec. Nos con)fIére; nious le pionuirent, ý Acinq heures dix ulnusules, le son joy-
délicats, dite.- ouritouy Ir respect, lagrtatitasaiedeuc Il nol on lets parole. La onies i eux de la cloche aillîouuçý. que le Sie. Ri-

cejrà.~~~~~~~~ ~ ~ ~ ~~ . e',l osaaetfieu in étaiten vs.Plus, dcdtuute,pldi n-
O cité deQueibec.ta gra %%aiitcbeauté deton site, 1qituc qLesl vools !viei fîsit entn leurve1l vue

la oro e estsoarsles souvenirisai iûtérssavi léO à diverses reprises, Vient dt SC réa-;qitd.LsviaOi îttdlu oç
de ton histoire rendent tota nans célèbre par le mion- liber. cise mîusique ; les dux ticcotdis de leuîrs
& nmais tuans un titre jlu» claer à l'apltéeiatinn de~,. beaux instrumîents exprimnat lotir joîo

l'hatbit3nt Jaa C3nadact de l'ssrangtr qui a portéi se Depîuis longtemps, l'arrivé-e de nos
laâs eers toi. c'es celui de l'urbanitdesé ci»1 emsàQsbaéatfxeo etd tut t aulbmentexaint la iictt(t si elle n'était à
eni, de la cordialitéi avec laque-lle tus bain accueillir à »joins (je Circonstances imprévues qisont comble. Chacuniî alors se renîd à sois

quaiconaque te Nibale- Celle qualaté qui te; distingucet ci sseî btce.]astu c i poste. La bande (le musique se placet à
que inuâ avansi ai siveanert adnmirée dans Pt'ite de ya misntré dutale Dansare tot leestrémitétd la
$euresse, elle se rclivra pourjaaaaais à l'une des lalus Ils deVJtient Se faire tarécédet d'une de-' p 1etite rue qui consduit :1u marche, ceux.
fortes étasotiony de natte %-ie, et osa retoura du bonhesatr pêche télégraphliqute qui naous laissàt sanis, n otuoî :ri-d ad'na
qu'elle a donné a nos jeunes cortirs, jusqu'à nos der- ineeriittade sur Ictz- arrivée. q - in otpon atedolaéua
tiers joars, nous: ziinrns à îa rappeler avec l'accent tics) se rangent est deux lignes dans la
dLit jalIuai rcoa isse .- vAiT Ltizidi donc, dès six hieures dli maP.tin couir. gratnds et petits à part. Le. vieille

Liasauesru oues s S--ivAis-rur.la messe de communauté était dite ot'capitale du Canada stîsslse elle-nième.i ne
* * ~chacun était à l'Seuvre pourt l'ornement r as vouloir rester iuilrneà retro bon-

3. . des cours etd'e In salle de .-écréation. Ici, 1 heur. Bot nombre de. citoyens accourent
"P-nsuet a~cohmme niuejuabi. » on plantait de distance cil distante (les ýsur le quai pour féliciter les voyageurs et

___________________ arbres dont on fesit comme anc hii ; ld'atres, esn plus grndt nombre veuleîît ê-
Qesfaînc, 17 -Jutin, 1852. là on hissait des patvillotîs ; plus loinI 01 tre témoin.% de la première entrevue dos

Mr. le sStlp&reitr est ai rivé dans 'E l fortitait des f'estonls. Il fesmit beau voir (dcux eouiintsnaîtttz ilii i eux se troit-
rcq;a àLiverpt>oà le jout: de la Pentecôte il 6 qutelleardetr touisaprornajont a leur lma- venit d'aîcieîîs élèvesdut sé.miîîaire à qui,
lueîîres, Glînîitte-S (liitin leozèeîail. -pas Ili jets il'était raiable de les i lious le savons d'uiisýni usaîssère certaine,
jntir après soin d&jîîSt dle Ncw-York. en détourner ;lapidoCc mêmne, cotte divi-1 ce tuchatit spectacle fait rc.goetter les

~ ~ .-- itéàlaquielle notas rei-dons d'ordinaire 1 heureux temps det, leur ýelussz!
Noitan: tenu à puabieraminurd'hui la cerrespon- t~cles n1,rs pagisi asus Et petrsj edr vcqel

aince de nsfrères (le S - acinthse, qaaoiqu'dlc parlait oubli. Une seule pensée am-itýait émotion nous vîusainrle digne Suipé-
mnu& voit prns eue dans fin moment où toutes -ci msa- touts le-s coeurs, animrait touts les bras, rieuirdoSt Hlyacinthaes et lis autres ies-

itèes iaintdéj ceapoée porl'4bcUe L'nsi ~ aurions voulu rendre iuns confreres s iturýs du, collé-g. suivis dle leurs élèves,
lié nous en faisait un ispîérieux devoir auquel nous, 0éon clatvt i C ~ ~ atnijt vctn

%.nus5 serions donné bien aie garde de mnanquer sitôt téon ivsblsd latviéqi e'o frères quenosatdisavcat
eprès enasoitrrenoué lesienos d'une iianiérc si intime.- gnait partout, afin de les laisser c'lx-( de làtel RccoinaizFsauc nc, juir, amitié;
Une seule clhose notas inquiète ; flous craiganons d'un mêèmes juger prit là combien "cous étions les sentiments se pressent daus tios
c6té, aie paritre souscrire ài tout ce que renferinecette
correspondance de trops flatteur psour le Sémsinaire de sensibles au plaisir qut lotir visite noUi3 CSuîrs; nos lèvres lie petuvent les expiri-
Quaébec ; et de l'autregl emtbler faire reproche à nos allait causer- nier et ja plumne doit "e meconnaitre tncala-
ainis des expresions que la boinéC de leur coeur a pu Cependant nous étions déjà -palvenuts à bIe d'enl donner unse jtste idée. Les vol -
sotteC leur sueérer

Datssnatre voyage dc V'anné e dcrniérc, nouasn fine heure après-midi sans que le téègra- là, ces amib dunt r*accls i cordial C!t les
1»i nous convaincre par nous-tséme de ce que nous pile nons eût encore annoncé le départ de attentions «%i prévenanites ont été J-clsr flous

avions dejà appris pu ta roix publiqueet par la bou- nos amis. Qtuelqn'lostarle les aurait-il )l source de nos pltus douces jouiîssance s
tht e e cas s àèiuru llcaq emtiichés de partir, nouns disions-noaus, oit dans notre voyage- dc l'fin dernier! Les s'oi-fielelscdi ucaun autre dut pays~ etlaaeeitchaqule ce freauelsnu epnejour nous confirme dans cette croyance. Le résultai. bietn auraient-ils craint l'paec tt.e ,à,csfues uqesnosn ûe
final de nos visites et de nos relations ser;a, nous l'es- doutetisc qtse présentait le temps ce uiatgn?, (lire adieu qu'asc douleur. Frères,
pérons, une vrve mais toujours am:icale émoulationannstltcî arntecmnie tt
teste à l'avanta;e, nons PLs seulentai des indivius ou Pendant que ces inqî.ièýttIdeu o a- lo e-eci a or omn 1-etic
des institutions, imais de tul RELIGION ci de la gritaient, sIns cependant suspenîdre notre par notre langue, par notre àge et par la
PATRIE. ardeur à faire nos préparatifs, oit vient arèeqerot uvn nebe ui

nous ans oncer tout-à-Coup que nos hôtes! Pat les lis de la Plus étrosite et de lat
Quels jolirs lienreux, mon cher lecteur étaient vers di-z heures et demie ait% ýpus sincère amtitié formée ci nu jour

se son*. écoulés pour les éroliers de Qué- Trois-Bivières où ils avaient entendu~ polir ne jamais finir!
bec, deputis la dernière fois qie 1'Abeille 1la. isnese et pitesé l'lès de deux iieuresi( otU c.



DtÉDÉ, à St. Augustinle 1er. juin,1

sieur Charles Fiset, à l'âge de 89 aus et
deux mois. il était l'aïeul d'un de nos
confrères.

NOUVELLES LOCALES

Vendredi, le 11, était le dix-huitiè-
me anniversaire de la consécrution de
Mgr, l'Archevêque. Sa G randeur a chan-
té, ce jour-là, une messe solennelle, à.la-
quelle assistaient un grand nonmbre des
MM. du clergé et beaucoup de fidèles.

Sa Grandeir est partie, lundi dernier,
ponr une visite qu'elle doit faire dans plu-
sieurs campagnes et particulièrement
dans celles des townships de l'Est. Elle
est accompagnée de MM. Carriei, Bol-
duc, vicaire de St. Roch et de M. Haie-
lin.

Il y a quelques semaines, une grande
partie de la population de St. Roch a vaiti
demandé à la Cor poration de ne pas per-i
mettre qu'il y eût d'auberges dans cet-1
te localité,ce qui fut obtenu. Quelques au-
bergistes ont voulu porter cette affaire de-
vant la cour supérieure; mais une déci-
sion vient d'êtie donnée contre eux.
On plaidera maintenant, dit-on, devant la
cour d'appel.

Dimanche dernier, a en lieu, à la Poa-
te-Lévy, la bénédiction du nouveau col-
lége qui se bâtit près de l'église de notre
Dame de Lévv. Un sermon de circons-
tance fut prêché par le rév. M. Proulx
euré de Ste. Marie de la Beauce, à 'is-
sue (les vêpres. Le clergh se rendit
ensuite à la nouvell bâtisse qui fat bénie

pai M. le grand-vicaire Cazeau. Les
assistants allèrent, après la cérémonie
frapper la pierre angulaire et y déposèrent«
leur cadeau, en faveur de cette- belle
ouvre.

Ua temps nagnitique a favorisé, di-
manche dernier, la procession de la Fê-
te-Dieu. Li procession de Notre-Dane a
parcourn les rues la Fabrique et St. Jean
qui étaient ornées d'arbres et de pavillons
comme à l'ordinaire. Le Saint-Sacremeet
était porté par Mgr. l'Archevêque. Après
s'être arrêtée àl'église de St. Jean, la pro-
cession est revenue par les mêmes rues.

Les paroissiens de St. Roch ont montré

un zèle égal à celai des années précé-
dentes. Les rues St. Joseph, de la Cou-
ronne et des Fossés étaient comme cou-
vertes par les pavillons. On voyait aussi
plusieurs arcs de triomphe. Les reposoirs
se faisaient remarquer par leur élégance
et leurs ornements. Le Saint-Sacrement
fut porté par le rév. M. Aubry.

La recette d'un bazar, tenu en faveur
de P' htitution dut Bon Pasteur, s'est éle-

vé à £250. Depuis l'hiver, c'est le troi-
sième bazar qui a lieu dans Québec et
l'on a pu ainsi recevoir la somme de
£850.

Un incendie désastreux aeu lieu le 7
juin, à Montréal L'église Saint-André,
les voûtes de MM. Cuvillier et beaucoup
d'autres maisons qu'on porte au nombre
de 100, sont devenues la proie des flam-
mes . On estime la perte à £ 300,000.

CHEMLN DE FER DE S. ANDRÉ (N.Bruns-
wick ) A QUÉBEC. Dix milles de ce chemin
entrepris par M. Mayers, sont achevés.
M. Shaw a offert de faire les autres 70
milles pòur £ 2,300 sterling par mille.

Chemin de Jer de Toronto au lac Huron.
Les travaux sont commencés à 7 milles
de Toronto.

L'Acadian reporter annonce comme un
bruit courant à Halifax que cette ville va
être élevée au rang de métropole par le
Pape et que Mgr. Walsh en sera le pre-
mier archevêque. La nouvelle province
ecclésiastique comprendra, outre Halifax,
les diocèses d'Arichat,dun Nouveau-Bruns-
wick et de lîle du Prince-Edouard. L'île
et le diocèse de Terreneuve paraît ne pas
devoir en faire partie.

Nouveles Etrangeres.
FRANCE. Il résulte du dénombrement

quinquennal, ordonné par le décret du lar.
févrigr 1851, que la. population de la
France s'élevait l'année dernièée à 35,-
781,628 âmes, et qu'elle s'est accrue de-
puis 1846, de 138,142.

On lit dans la Patrie.
"On assure qu' il est question d'un dé-

cret ayant pour but d'interdire le travail
le i ianche, et d' obliger les boutiques
à fermer ce jour-là et les jours de grandes
fétes."

Voici comment sont fixés au budjet les
traitements des hauts fontionnaires de l'é-
tat:
Touslesministres auront 100, 000 fr;

ceux de la guerre et des affaires étrangè -

res 30,000 fr; de plus pour frais de répré.
sentation. il y aura. 500,000 fr.pour les d é
penses sécrètes des affaires étrangères,8 00
00 fr. pour celles de l'intérieur. La poli-
ce aura, 1,200,000 fr.;la guerre 150,000 fr

On lit dans le journal de Marseill es
Le voyage du Président (le la réUu-

blique dans le midi est décidé. Il aura
lieu le mois prochain. Le prince Louis-
Napo léon visitera Bordeaux et Marseille
On dit qu'il ira de là parcourir la Corse
et l'Algérie; mais cette excursion maritin
est moins cextaine. 11n'y a d'assuré que l
voyage à Bordeaux et Marseille, qui a été

annoncé par le Président lui-même à M
de Sauleau.

ROME. Quatre jeunes anglaises ont fai

dans l'Eglise St. Roch, leur abjuration en-
tre les mains de S. Em.le Cardinal Fran-
soni. Après avoir été baptisées sous con-
dition', elles ont reçu les sacrements de
l'Eucharistie et de la Confirmation. Ces
quatre sours appartiennent à une famille
qui s'est fixée à Rome depuis quelque
temps. Leur père a donné volontiers son
ccnsentement à leurconversion.

LOMBARDIE La restitution à la com-
pagnie de Jésus dcs biens q'uelle pos-
sédait dans le royaume Lombardo-véni-
tien est un acte pour le quel tous ceux
qui aiment la justice et respectent la
propriété, bénissent l'empereur d'Autri-
che, Vous ne sauriez croire, écrit-on de
Milan au Coriere Italiaw, le bon effet
que cela a produit parmi tous les honnê-
tes gens.

DUCHÉ DE TOscANE.-Un décret du
grand duc de Toscane, en date du 6 Mai,
abolit la constitution de 1848. L'autorité
royale, en vertu de ce décret, rentre dans
la plénitude deses pouvoirs.

CAP DE BONNE ESPÉRANCE.

On continue de guerroyer contre les
Cafres. Sandi'li, le chef des noirs, entend
psrfaitement la guerre de partisan et fait
épronver des pertes sensibles aux Anglais.
Sir Harry Smith se croit toujours au mo-
ment de venir à bout de ces ennemis qu'-
on a bien des fois dit vaincus, mais qui
sont plus nombreux et plus habiles qu'on
ne le pensait généralement.

ToUJoURs.

Le ma réchal de Villars avait un Suis-
se qui mangeait énormément. Un jour il
le fit venir. Combien mangerais-tu d'aloy-
aux, lui dit-il 1-Ah ! Monseigneur, pour

moi, falloir pas beaucoup,cinqou six tout
au plus. - Et combien de gigots ?- De
gigots, pas beaucoup, sept à huit. -Et de
poulardes ? - Oh ! pour les pou ardes, pas
beaucoup ; une douzaine.,- Et de pi-
geons ? - Oh! pour ce qui est des pi-
geons, Monseigneur, pas beacoup, qua-
rante, peut-être cinquante, selon l'appétit.
- Et des a1louettes ? - Des alouetes,
Monseigneur, toujours !

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
L'Abeille parait, autant que possible

une fois par semaine, pendant l'année
scolaire. Le prix de l'abonnement est de
2s. 6d. par année, payable d'avance par
moitié :la première moitié, à la rentrée
des classes, la seconde au commencement

' de l'année. Les Pensionnaires s'abon-
e nent au bureau de l'Abeille
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